2e méditation de carême la Prière 
Face aux  circonstances, j’étais tenté de passer directement  à  la 3e méditation du carême sur le jeûne qui rejoint peut être le plus, ce que nous vivons. Le jeûne est  lié au détachement, aux efforts, aux privations comme  l’interdit  de circuler librement. Nous faisons l’expérience d’un véritable jeûne, un jeûne forcé. Heureusement nous ne sommes  pas privés de nourriture. Ce jeûne lié  à notre confinement nous redit  que ce  combat n’est pas vain. Il est pour la VIE.

- Cette épreuve rejoint  la soif de la samaritaine ( cf l’homélie du 14 mars ). Quelles sont nos soifs ?  L’épreuve du confinement rejoint la route du désert que Jésus a emprunté.
- Au cours du  mercredi des cendres, j’invitais les enfants et les jeunes de notre paroisse à faire jeûne de leurs écrans. Je ne peux en cette heure le leur interdire. Avec eux, je redécouvre les bienfaits de ces outils de communication dans cette période de confinement.  Bien utilisés, ils nous  recentrent  sur le sens du  travail, des relations  sincères, de  la détente,  de  l’information et  de la prière. 

-Jésus ne nous a-t-il pas dit quand tu pries  « Retire toi dans ta chambre, (en précisant la plus retirée) et prie ton Père dans le secret. Ton Père qui voit dans le secret te le revaudra » Jésus n’évoque pas  le confinement, mais notre confinement nous permet de  retrouver le Seigneur d’une autre façon, dans un cœur à cœur avec lui, dans ce  qu’il y a de plus profond en nous.
La prière : force dans la durée. 

Ce confinement fait naitre des initiatives de partage de prière et de solidarité extraordinaires.  Mais c’est dans la durée, qu’on vérifiera la qualité de notre fraternité. Il nous faudra tenir. Il ne faut pas se le cacher, la durée est une épreuve. 40 jours de désert pour Jésus, une vraie  mise en quarantaine. Dans la durée, il nous faudra lutter contre le repli sur soi, contre la déprime ou la dépression, contre l’impatience, le stress et l’agressivité. La prière sera-t-elle  notre  arme, notre force, notre ressourcement ?

Prière universelle 

Ce n’est pas la prière qui est universelle. C’est la  prière qui fait de nous des hommes et des femmes universels.  Ecoutons et méditons la Parole de Dieu, celle de chaque jour, ou pourquoi pas dans une lecture continue d’un Evangile et  formulons quelques intentions.
- Louons  le Seigneur pour la terre  qui paradoxalement  respire un peu.
- Louons le Seigneur pour l’intelligence de nos moyens de communication qui évitent l’isolement  
- Prions  pour les soignants qui luttent pour notre santé, qui soignent, tout en prenant  des risques.

- Prions pour les chercheurs 

- Prions pour les prisonniers confinés encore plus.  

- Prions pour les gens dans la rue, non protégés qui ne croisent plus personne.

- Prions pour les personnes âgées qui ne reçoivent  plus de visite et se demandent  pourquoi.

- Prions pour les familles et les enfants dont les difficultés d’organisation se font  de plus en plus  ressentir 
 L’Eglise est-elle absente parce que nos églises sont fermées ? 
Là  encore  le récit de la Samaritaine nous éclaire.  « Nos pères ont adoré sur cette montagne et vous les juifs,  vous dites que c’est au temple de Jérusalem qui faut adorer ? » et Jésus de répondre « Ce n’est ni sur cette montagne, ni au temple qu’il faut adorer, mais en  esprit et en vérité »
La réponse de Jésus nous éclaire en ces heures ou nos  églises  sont fermées. Ne sommes nous pas  « Temple de l Esprit » ?  Ne sommes nous pas le Corps du Christ ?  Ne pouvons-nous pas faire de nos maisons des monastères en ville ? Nos églises sont fermées, mais nos  foyers ne sont-ils pas des cellules de l’Eglise. Nos églises sont fermées, mais Jésus peut-il se laisser enfermer ?
Au début de l ère chrétienne, les disciples  partageaient  la fraction du pain  dans les   maisons.   Les  communautés grandissantes,  il  fallait bien construire des églises. « Lieu d’assemblée »
Pour nous aider dans la prière

-Créons chez nous des espaces de prière. En plaçant une croix, en contemplant  une icône, une image sainte. Disposons  une bible ouverte, une bougie allumée. 
-Redécouvrons le sens du bénédicité avant les repas et la prière avec les enfants au moment du coucher. « Notre Père »
- Partageons des temps en silence. Organisons avec des voisins des amis,  des rendez vous   de prière à des heures communes, chacun chez soi.
« Entends  nos prières, entends nos voix. Entends nos prières monter vers toi »

